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tinps en teciilps. Ces p)réecaitions. a uri,,aient pou ébertville notamment toute la récolte a été détruite, et la
*tn d's nompsr Cebo c nti aen a rPoure niare ysera tr igranae, l'on ne reçoit des seourspo.nipts

la d onmse true bolne patates e ls autres et efficace.L'Honrable M. Chalea, se end tixpres-
a -i-e Où sEc tronv les Patates et lesautres sautes sollicitatiou (de ylHon. D. a. price et de E.Cion dc

udes, doit ussi attier l'ttotion. S'il y fait chaud M. P. 1., a résolu, nous dit-n 1 de>fire' construire dans le

ILI et n o:lvi:tncs ~ La iiii llcuretem. cours de l'hiver lun pout Filr la rivière 31étabet chlfliau abie
avetilaion ure La bi r te le oeur neêe itn du aut-Sagnenay où. ceux qui ont le pu

pture pO 0 cerv les >nm.enboitaest sn res déastres trouveront du 'ouvragi à des prix ra-

d'environ un degré iaîdeaus du point de congélation. sonnables, et pI rrontainsse >rocOrer'du pi. polr leur

Une glacière est bien utile pendant l'été, surtout ifamile; et ine partie e lar grain de semin pour le Priam

pour la laiterie. chaluen erme dovn en ètî'Ô poxt2M temps prochain. ce projet a étIn souis dernirent lap-

Si l'on n'est Pa pro.iité d'uni-ivière où l'on pirobatio r . conseils locaux qui mu ont toits tCcoiià pop-
recélildàne Nxcnticn immédiate.

puisse pendant l'hiver s'aiprovisionner de glace po' r esotui àsrerlalfle R r -"iltie ri -r

.'étab issement d'une. lacièr on pent en faire à l.i tion cherchera a pronionvoir les intérêis de C-tt p- 10,

maiéon san4 beaiucou) cie fai Il s'agit seulement tante et à peine exploitée de la proyinîce de Québec, etqu

d'avoir une, boe assez granie, en tout seluem n sroyalemet appuyée par tous le, vrais anida la co n

d'ale dont On te sse z g r ce, en l s emb ab le a tion et par tous les députés qui ont viigté c't immense ter-"

mouSe ser p coler la sucre d'era ble ritoire, qui ont adirnté nes champs converts d'une. riche mi-

La boite e t r'empli' d'enau pend iut les plus grands îo, nos vast s forets et nos i nombreux pouv rs (l'eau.

froids, et l'on obtient ainsi de la glace qui rend de Qat i Ceux (ue la méliielicité des afl'uies ou. une cou-

grands scrv«*c,., end utlt la saheon (les cleur-s. - A. T. pable indifférence retientý à leurs foyers, qui 'iullm el
rd e c pn i nd heur T curiosizé les ranime et les pousse jusque sur nos bords ! Je

leur promets qu'ils s'eu retourneront (comme 1M A. Bules et

La Vallée du Lae Saint Jean. lino foule d'autres) enchantés autant de la cordiale hospitalité
des habitants que de la beaité des paysages!

1l y a une autre classe d'hommes iu n'aiment à voyager
rors r le Rlé,laeteu:r, qu'àL grandcle vitesse, eniportés- sur les ailes.de la vapeur

Ccrt:incse rointrérs. comme les individus y gagnent quelque- uxà erépondrai Diffrez votre voyage de quelques -

Lois:'~Si'Lito îouîat~ ' i est le ('as pboil;' lit belle valle1d nées, ou plutôt, joigvez vos el'orts aux nôtrtes pour briser 'co

I.t S 1mît .J'ni, qi n1 tfop Ioîgtemnp' inméconnue et dépré- cercle fatal, un'on appelle isolement, qui s tout e

eide. Aij urh;-h ercorén ut .ulniit's-ii'de icus honmes publics, colonisation, et arrête tout élan vers le pirogr en; si voc Ue

m"s pard'iî!j stes pr"venin u par nlO ignor:ance qui leur riches, déliez votre bourse ; si vous êtes inlu ents, exercez tino

fait lpvil cld'llînuiîil., Ibrtoiidi'it uieIl' à "lirt que ce fertile terri- jîresýiotl salutaire sur nlostiîinistres, en leur aidatàd.'(otertiltre
t n i t e glacées de Povince d'une nouvelle voie ferrée qui lions mette cn cominmu-

niP lHniîlii à laquh1' il est alassé et necisIt iOs gou- ilication directe ci) toute saison avec les grands ceires.

vri:ilits d'avoir ulé di' troipt d. libér ité envers nons. Et puis, quand le sifflet de la locomotive viendra réveiller la

St onong gnl' que le chemin Koiogmi (scule tiote qui nous nyimphe plaintive de notre beauLa c SainitJean, nousn'au-

conduiso aux ports (le imer) contrenci il y a qnelht s viiat rous qu'une voix pour louer nos bienfaiteurs. E
mI n'est 'as encore C'billplé entent. terni:ié, il laut avouer

gu'nt p rei'eiothi' nî'.sti p' i:Ir jîntili par les faits. Puisque Hébertville, 12 décembre 1879.

j'nIi itou Mé le cliit t n Kiniogoiii. je tc perinettrai l'énuniérer

li's î'ui''·i pales :tnné iorat 1 qui e stit il fai re : 10. b ns ar- Apiculture

p luts de lt'r:iss " a l'gmiré Est dt1u pont de Casconia, et 1.A

arpnalt à l'Ount ; 2o. iiiie terse d'envot Ii nt -peits, dt

cfté oue de l:î ten is r.ti i lie. ci.n.aen Df aic hn 3e. l- Pourquoi et à quels signes on connait qu*une ruche ne

nLe cite des ie a lqn filiap ips. recouvre ces eu. jettera point de l'année. - Cola se contait première'

droits sur tint, i rîîftiviît' -e s5:11 ùL linit 1îî1 et rond le cite- neut, si les abeilles.jettent dehors leurs petits bour-

nu in prattic:ble pendant piienrs s Innne, interceptat dons bien formés et prêts à vo'er, avant le temps or-
aitsi l-s cominniitlltien tis ag giand ditrit ut des Voyageurs. dinaire de i'essaimage.

s'i nes ui <tut é. le's -evilns ic nu liis tnites d bois avecles Secondement, si la ruche est légère et faib'e de
sommes qui onit ét.éen:ees ici pour Iles fins de lat colonisa- fea.ncovn àd
tiot, il est elcore facUe ii cInvatii i lme les plus ineré- provision au printemps, elle fera un couvain A di-

renlea gne nous ni içu cil' unte fiti, l pt-r de ce qui nous verses fois, 'gouverné par plusieurs reines, et rempie

revetintit de a uoit; ear enjstice, le prouiuit du nous e d'abeilles adultérines qui se mettent autour des ruches

tc., etc., daits l:t ivu 
d'où elles ne veilent point sortir, parce que la saison

Il est vri lte t , it.mes relis diiectement à la capitale étant avancée, elles ont peur de ie pouvoir pas amas-

par uin cheuini de colonii:tiiil qui, placé sons li snrveillance ser assez de provision pour l'hiver suivant.

dei1. Clîs. Drîpwant ser teutiii uen tuin ltat, et dotai les c qunP Troilièmement, quand une ruche a été pillée par.

serot, ieux pprovisiolés 1e lpai le assé; taiport les abeilles larroiseusu -aes epidirt

off.e arts colonts utn tN1-aIttiei: lfu etasîr e ceîîe [i'rnceuses, les. oic ii

de 1a itialle sf pat Cett- Volti a le printemps à réparer l8upette tn 'dfi

Toutes les 1liii iie d lant-S:inny se sont rendues à Il point des jeunes 't.

suggestion gni leni avait Mté faite' a ce suIjet; des requêtes su . e 8 s

ceivrentt eictu-ll'iiîetit de sgn:ttires,.prîtut..Hlonor'ab .. vait qben er à?nés anne 1s abetes e ;on.

Maitre-Gén i'îérl di . Pjs (tIV eonr doiier uie uilîtle seîni- nent-- 'joiid'd'esskizi? - 16p p 2and,
qinoietu"I.s rait: t n11-sporéo paAis grdients, d'un caini n'anissent pas beaucopj penqudan e

à Faure De cette 'açil lu cliy:i eriait juenx.etrtenii 'iv- t .i,''c'ome..l s'oconsomme ejr o

et, eo i ' ti t i ae d > Qébc par cette -pon est bó.ine

rotue',î'sd .11 îtoill'',!,Z"si~lyt.( IiW li, ileîlis 3ô)'ui-te qu el vsond.bixhuo,él$ anuiseÙe,:tot trol

(le Chicoutirni lelrieStlnti l's coloés -oyant<iel Tîbles.pour.donner des esaims.

qtesd produits 1i, ransportreiur du maie bé. ai-adiut lat certi: .' prt ucoup a es par-i .
de lîtéui i à la e ver ?pw tteiéetp la:suvret l duuegs,"usé par. es ven es Ules

de~~~ ren eàiiane ennequ kralog considérablement le p r 'M l n en r-
le trîjet. n' toi'dutii~,ndd c~tc cooune I lefi'did, poUîr se.fortifier elles .. on~é'èit a'po .

1ra de -epfloriWs:1c onite ( :deux o iiiiers ssiin n ie t sorti en et l.eune.

(ceptxîibus:pru) le déré.ile:toint jotirs paiveus ei devait 6e conduira. u i
na e uIrtlu r a îégalé celui des 3o. Les på rs tp a niel m e lei

plati x plts ferti e l'Oit..Milerouenf. cette p r érntRL).
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